
COMMUNES

COMMISSION DUi SERVICE CIiIl. NOTES DE CLAS-
SEMIENT DE C'HARL.ES IMORE',U ET AUTRES

M. POWFR demandle:
(Copi c(de touts les docîuents, correspoiidance,

rapports d'*e'x;tiu'ii, nmotes dle cl ass'emaent et aut-
t vis obtenu es par chaqu îe candli dat. r'eoii,îa -
dations cil faveur (le tout canîdidat données
par (les miembres (lu Parlement, 011 d'autres,
aîu sujet d'uni concours tenu à Quîébec duirant

l mois doî'it oule mai 1931. et eni paîticui-
lier' les notcs; obtentues par Charles Moreu. un
vétériii invalide, pouir la position dle garedienî,

uministère des Trav'aux puiblies. Quîébec.

Le très hon, M. 13ENNETT (premier mi-
nistre) : Mon-ieur l'Orateuir, cette motion
coînpoi'te le dépôt de pièces que nous n'avons
pas le croit (le demsander' à la Commission dci
serice civl-on la prétention de celle-ci.
Deux fuis, elle a refusé de fournir les notes
de classem'ent de candidats aux examens.
Qu elle li r'aison oi tort, elle al pris cett,ý
attitude en deux circonstances aut moins. Pour
moi, je suis d*av-iý que si l'on considère la
Conmmiiission à la lumiière du st atu t qui la
régit, il est fort douîteux que nous ayons le
dr-oit de luii demander' de fair'e connaître les
notes dle com-ouiN (les candidlats aux examens.
Si l'honorable déýputé (M. Power'), qui t
l'auîteurî (le la miotion est d'opinion (différente,
la mot ion pourrait être ré-ciwée. et dans F'in-
t erva le n ous p<ourri ons coinimuiniqu er avxec la
Conmiision pour sav-oir ce qu'elle en pense.

M. POWER : Monsieur l'Orateurm. durant
les ses.-ions antérieures et principalement dot-
rant cette session, j'ai obtenu dIe la Commis-
sion edes irenseinnemuentsý seiul)lal)les à celix que
je dema:ndle edans cette miotion, cependant quel-
que pet' chargée. j'en conviens on ns'a comn-
iuiqué dles notes de concours mêmnoeconfi-

dent ielies. fournies par les fonctionnaires de
la Commission. Cela se fait depuis deux ans
au moins.

Le très hon. M. BENNETT: Elle a refusé
de k' faire en maintes occasions.

M. l'ORATEUR: La nmotion est réservée
à la emande~ dl' pu siEr msinistr'e pour en-
quêýte suipplémuentaire.

TIECOLTES MNAN-,QU-EES DANS L'OUEST

MEdSURlES A PREiNDRiE POUR VENIII EN AIDE AUX
.iiRC(iTE'iSET AUX CHÔOMEUS

A l'appel (le I or(re <lu jouir.

Le très hon. R. B. BEN-NETT (premier
ministre) : Monsieur' l'Oratpum', avant de pas-
ser à l'ordre it jour, je désire mentionner uie
question sur laquelle l'honorable repr'ésentant
(le W'iilow-I3uneh (M. Donnelly) a attiré l'at-
tention. de la Chambre hier.

C'est aujourd'hui le 64e anniver'sair'e dle 'ta
Conféelêration, et il est d'usage en un Jour
conmne celui-ci de s'arrêter un instant peur

[--N. l'Orateur.]

.je ter un regard sur le passé, étudier le p~sn
et songer à l'avenir. Pour ce qui est du passé,
nous p<ouvons, je ci-ois, le considérer avêce 'in
ccl tain degré <le satisfaction et d'orgueil. Dans
tGute lhi.4oire du monde, jamais, je pense,
un pyeuple aussi peu nombreux et habitant un
pays aussi vaste n'a accompli autant qu,- le
peuple canadien. Quant à l'avenir, nous l'cîý-
visageons avec courage et confiance.

Mais pour ce qui est du préssnt, il est.-ï
tain qu'une calamité nationale a frappé un0e
partie de notre pays. Dans le passé, le Pa r-
le ment a voté des sommes considérables pour
venir en aide à ceux qui avaient perdu Iltur
foyer out qui furent victimes de quelque mai-
hieur public; cependant. ces gens n'étaient ,>à
citoyens de notre dominion ou de notre ein-
pire. En ce moment, d'après les renseigne-
ments que le Gouvernement a reçus et reçoit
encore, il est évident que faute 'd'humidité rt
à cause de la chaleur intense une vaste pirtie
di, lat Saskatchewan et des sections moins coli-

sie (be le l'Alberta et du Manitoba à'qa a-
t'ont pas (le récolte ce *tte année. Dans certaiilus
régions, la rcleaura manquée pour la
troisième année consécutive, d'autres pour ia
deuxième année consecutive; dans certains di.s-
ti icts (le peut d'étendue la récolte manquera
polir la premoière fois. Les opinions vari< nt
quant à l'étendue (les domimages. Le ré(lac-
teuî' commercial et agricole du Moitioba Pice
Prevss, Mlle Cora Hinds, vient de terminer une
enquêîte sur la Saîskaîtchew'an et les autres pro-
vînices aul moyen d'un quîestionnaire sur l'<'tat
(le la récolte, et il n'est pas certain, mSýme
avec les pluies abondantes des dernièrîs
trente-six heures, que nous aurons uneréot
de grain dans une région assez étendue.

Le gouvernement de la Saskatchewan, au-
etitel il incombe directement de venir en an
aux victimes est à conduire une enquête dlont
les réýsultats ont été en partie communiqués à
ce Gouvernement. On est d'avis que sous p-'u
tous les renseiîgnements topiques nous seront
parvenuis, mais il est évident qu'à cause de la
chaleur intense, il est aujourd'hui presque iai-
po.sible (le continue r l'élevacge dans une région
:u.ýsz étendue et. de plus, la récolte est peur
ainsi dire mille dans une r'égion qui couvre 5
millions d'acres de terre et peut-être davani-
tage.

Dans dles circonstances semblables, le Par-
leîîîent n'a pas hésité à venir en aide aux g( lis
d'autres pays qui souffraient de semblables
calamités et. avant la prorogation, le Gouver-
nemient a l'intention de soumettre aul Parle-
ment une mesure qui indiquera, je ýcroîs, ju.5-
qu'à un certain point, que le peuple canadien
est prêt à venir en aide à ceux qui sont moins
heureux que les habitants d'autres parties dui
Canada en ce moment de crise.


